
 

 

 

 

MESSES PROPRES 

DE LA CONGRÉGATION DE L’ORATOIRE 

DE SAINT PHILIPPE NÉRI.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Version française. Traduction non officielle.  



 

 

 

CALENDRIER PROPRE  

JANVIER  

16 Bienheureux Joseph VAZ, prêtre       Mémoire facultative.  

30 Bienheureux Sébastien VALFRÈ, prêtre      Mémoire.  
Pour certaines congrégations        Fête.  

MAI  

26 Saint Philippe NÉRI, prêtre,  

Fondateur et Patron des Congrégations de l’Oratoire.    Solennité.  

AOÛT  

30 Bienheureux Jean Juvénal ANCINA, évêque     Mémoire.  

OCTOBRE  

5 Saint Louis SCROSOPPI, prêtre       Mémoire.  

9 Bienheureux John-Henry NEWMAN, prêtre     Mémoire facultative.  

DÉCEMBRE  

15 Bienheureux Antoine GRASSI, prêtre      Mémoire facultative.  

 



 

 

JANVIER  

16 janvier 
Bienheureux JOSEPH VAZ, prêtre. 

Mémoire facultative 

Né dans le territoire de Goa en Inde, le 21 avril 1651, d’une famille 

brahmane convertie au catholicisme, il fut ordonné prêtre en 1676. Il se fit 

remarquer par une vie austère de pénitences et son zèle apostolique, 

travaillant comme missionnaire dans la région de Canara. En 1684, il fonda 

l’Oratoire de Goa et en 1686 il partit pour Ceylan (aujourd’hui le Sri Lanka) 

où il mena sa mission au milieu d’innombrables difficultés, surtout dans le 

Royaume de Kandy où il organisa une mission florissante. Il mourut le 16 

janvier 1711 et il fut béatifié le 21 janvier 1995 par le Pape Jean Paul II.  

Au commun des pasteurs : pour les missionnaires.  

Collecte  

O Dieu qui a fait resplendir ton Église dans les pays asiatiques 

par l’exemple et le ministère du Bienheureux Joseph Vaz, prêtre, 

regarde ton peuple par lui instruit de ta parole et nourri du 

Sacrement du Ciel, 

pour que, par son intercession, grandisse toujours plus notre foi et 

que nous devenions de fidèles témoins de l’Évangile. 

Par Jésus-Christ. 

Lectures à la férie ou au commun des pasteurs.  



 

 

30 janvier  
Bienheureux SÉBASTIEN VALFRÈ, prêtre 

Mémoire. 

Pour quelques congrégations, Fête. 

Antienne       (1 S 2, 35).  

Je ferai surgir à mon service un prêtre fidèle  

qui agira selon mon cœur et mon désir.  

Je lui donnerai une maison stable ;  

et il marchera en ma présence  

comme mon consacré, pour toujours.  

Fête : on dit Gloria.  

Collecte  

O Dieu, donne-nous de rester fidèles à ton amour, 

pour le bien des âmes, 

comme tu l’as fait avec le Bienheureux Sébastien, prêtre,  

que tu as choisi pour le salut de beaucoup.  

Par Jésus-Christ. 

Là où la mémoire est célébrée, les lectures sont à la férie. Sinon on prend les lectures suivantes.  



 

 

Première lecture         I Co 9, 16-19.22-23  

Lecture de la Première lettre de Saint Paul Apôtre au Corinthiens.  

Malheur à moi si je n’annonçais pas l’Évangile !  

Frères,  

Annoncer l’Évangile, ce n’est pas là mon motif d’orgueil, c’est une 

nécessité qui s’impose à moi ; malheur à moi si je n’annonçais pas l’Évangile. 

Certes, si je le faisais de moi-même, je recevrais une récompense du Seigneur. 

Mais je ne le fais pas de moi-même, je m’acquitte de a charge que Dieu m’a 

confiée. Alors, pourquoi recevrai-je une récompense ? Parce que j’annonce 

l’Évangile sans rechercher aucun avantage matériel, ni faire valoir mes droits de 

prédicateur de l’Évangile. Oui libre à l’égard de tous, je me suis fait le serviteur 

de tous afin d’en gagner le plus grand nombre possible.  

Avec les faibles, j’ai été faible, pour gagner les faibles. Je me suis fait tout à 

tous pour en sauver à tout prix quelques-uns. Et tout cela, je le fais à cause de 

l’Évangile, pour bénéficier, moi aussi, du salut.  

 

Psaume           Psaume 95.  

R/ J’annoncerai la paix à mes frères.  

Chantez au Seigneur un chant nouveau,  

chantez au Seigneur, terre entière,  

chantez au Seigneur et bénissez son nom !  

De jour en jour, proclamez, son salut,  

racontez à tous les peuples sa gloire,  

à toutes les nations ses merveilles !  

Rendez au Seigneur, familles des peuples,  

rendez au Seigneur la gloire et la puissance,  

rendez au Seigneur la gloire de son nom.  

Allez dire aux nations : « Le Seigneur est roi ! »  

Le monde inébranlable, tient bon.  

Il gouverne les peuples avec droiture.  



 

 

Alléluia. Alléluia. Vous qui avez tenu avec moi dans mes épreuves, vous 

siègerez à ma table dans le Royaume des Cieux. Alléluia.  

+ Évangile de Jésus Christ selon Saint Luc.     22, 24-30.  

Je suis au milieu de vous comme celui qui sert. 

En ce temps là, les disciples en arrivèrent à se quereller : lequel d’entre eux, 

à leur avis, était le plus grand ?  

Mais Jésus leur dit : « Les rois des nations païennes leur commandent en 

maîtres, et ceux qui exercent le pouvoir sur elles se font appeler bienfaiteurs. 

Pour vous, rien de tel ! Au contraire, le plus grand d’entre vous doit prendre la 

place du plus jeune, et celui qui commande, la place de celui qui sert. Quel est 

en effet le plus grand : celui qui est à table, ou celui qui sert ? N’est-ce pas celui 

qui est à table ? Eh bien moi, je suis au milieu de vous comme celui qui sert.  

Vous, vous avez tenu bon avec moi dans mes épreuves. Et moi, je dispose 

pour vous du Royaume, comme mon Père en a disposé pour moi. Ainsi vous 

mangerez et boirez à ma table dans mon Royaume, et vous siègerez sur des 

trônes pour juger les douze tribus d’Israël.  



 

 

Prière sur les offrandes  

Accorde-nous, Seigneur,  

qu’en imitant les exemples du Bienheureux Sébastien,  

nous célébrions avec un cœur pur le saint mystère de l’autel  

et que nous y prenions part avec beaucoup d’amour.  

Par Jésus.  

Antienne de communion.     (Ps 33, 9).  

Goûtez et voyez : le Seigneur est bon !  

Heureux qui trouve en lui son refuge !  

Prière après la communion  

Restaurés par le sacrement de la vie, Seigneur,  

en cette fête du Bienheureux Sébastien,  

rends-nous forts et constants  

afin qu’après nous avoir comblé de ta grâce  

tu nous guides vers la gloire future.  

Par Jésus.  



 

 

MAI  

26 mai  

Saint PHILIPPE NÉRI, prêtre  
Fondateur et Patron de la Congrégation de l’Oratoire.  

Solennité.  

Il naquit à Florence en 1515. Jeune, ayant renoncé à un héritage 

considérable d’un oncle paternel, il se rendit à Rome où il se consacra au 

Christ. Il commença à se dévouer auprès des jeunes, tandis qu’il développait 

une vie chrétienne et instituait une confraternité pour les malades pauvres. 

Devenu prêtre en 1551, par obéissance à son confesseur, il se donna 

totalement au salut des âmes. Il fonda l’Oratoire dans lequel on écoutait des 

lectures spirituelles et on chantait des cantiques, et où chacun exerçait des 

œuvres de charité ; pour ce service il institua notre Congrégation.  

Il resplendit de l’amour pour le prochain, dans la simplicité évangélique et 

le service joyeux de Dieu. Aimant l’humanité, il détesta toujours les 

honneurs mondains et il conserva intact sa virginité. Il mourut à Rome en 

1595 et il fut compté parmi les saints en 1622 par le Pape Grégoire XV.  

Antienne       (Rm 5, 5).  

L’amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs  

par l’Esprit Saint qui est en nous.  

(T. P. Alléluia).  

Gloria.  

 

Collecte  

O Dieu notre Père qui glorifies tes saints 

et les donnes à ton Église comme modèles de vie évangélique, 

accorde-nous d’être embrasés du feu de l’Esprit Saint qui 

brûlait si merveilleusement le cœur de Saint Philippe. 

Par Jésus-Christ. 



 

 

Première lecture          Sg 7, 7-14  

Lecture du livre de la Sagesse.  

Chercher d’abord le Royaume et sa justice, et tout cela vous sera donné de surcroît.  

J’ai prié,  

et l’intelligence m’a été donnée.  

J’ai supplié,  

et l’esprit de la Sagesse est venu en moi.  

Je l’ai préférée aux trônes et aux sceptres ;  

à côté d’elle, j’ai tenu pour rien la richesse ;  

je ne l’ai pas mise en comparaison  

avec les pierres précieuses ;  

Tout l’or du monde auprès d’elle n’est qu’un peu de sable,  

et, en face d’elle, l’argent sera regardé comme de la boue.  

Je l’ai aimée plus que la santé et que la beauté ;  

Je l’ai choisie de préférence à la lumière,  

parce que sa clarté ne s’éteint pas.  

Tous les biens me sont venus avec elle,  

et par ses mains une richesse incalculable.  

Je me suis réjoui de tous ces biens,  

parce que c’est la Sagesse qui les apporte ;  

J’ignorais pourtant qu’elle en fût la mère.  

Ce que j’ai appris sans faute, je le communiquerai sans envie,  

je ne cacherai pas sa richesse.  

Car elle est un trésor inépuisable pour les hommes,  

ceux qui l’acquièrent s’attirent l’amitié de Dieu,  

recommandés pas les dons qui viennent de l’instruction.  

Psaume           Psaume 102.  

R/ Bénis le Seigneur, ô mon âme.  

Bénis le Seigneur, ô mon âme,  

bénis son nom très saint, tout mon être !  

Bénis le Seigneur, ô mon âme,  

n’oublie aucun de ses bienfaits !  

Car il pardonne toutes tes offenses  

et te guérit de toute maladie ;  

il réclame ta vie à la tombe  

et te couronne d’amour et de tendresse.  

Le Seigneur est tendresse et pitié,  

lent à la colère et plein d’amour ;  

il n’est pas pour toujours en procès,  



 

 

ne maintient pas sans fin ses reproches.  

Comme la tendresse du père pour ses fils,  

la tendresse du Seigneur pour qui le craint !  

Il sait de quoi nous sommes pétris,  

il se souvient que nous sommes poussière.  

L’amour du Seigneur, sur ceux qui le craignent,  

est de toujours à toujours,  

et sa justice pour les enfants de leurs enfants  

pour ceux qui gardent son alliance.  

Deuxième lecture          Ph 4, 4-9  

Lecture de la lettre de saint Paul aux Philippiens.  

Ce qui est vertu et qui mérite des éloges, prenez-le à votre compte.  

Frères,  

Soyez toujours dans la joie du Seigneur ;  

laissez-moi vous le redire :  

soyez dans la joie.  

Que votre sérénité soit connue de tous les hommes.  

Le Seigneur est proche.  

Ne soyez inquiets de rien,  

mais, en toute circonstance,  

dans l’action de grâce priez et suppliez  

pour faire connaître à Dieu vos demandes.  

Et la paix de Dieu, qui surpasse tout ce qu’on peut imaginer,  

gardera votre cœur et votre intelligence dans le Christ Jésus.  

Enfin, mes frères,  

tout ce qui est vrai et noble,  

tout ce qui est juste et pur,  

tout ce qui est digne d’être aimé et honoré,  

tout ce qui s’appelle vertu et qui mérite des éloges,  

tout cela,  

prenez-le à votre compte.  

Ce que vous avez appris et reçu,  

ce que vous avez vu et entendu de moi,  

mettez-le en pratique.  

Et le Dieu de la paix sera avec vous.  



 

 

Alléluia. Alléluia. Demeurez dans mon amour, dit le Saigneur : celui qui 

demeure en moi et en qui je demeure, celui-là donne beaucoup de fruit. Alléluia.  

+ Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean.     15, 1-8.  

Celui qui demeure en moi et en qui je demeure, celui-là donne beaucoup de fruit.  

En ce temps là, Jésus dit à ses disciples :  

« Moi, je suis la vraie vigne,  

et mon Père est le vigneron.  

Tout sarment qui est en moi,  

mais qui ne porte pas de fruit,  

mon Père l’enlève ;  

Tout sarment qui donne du fruit,  

il le nettoie, pour qu’il en donne davantage.  

Mais vous, déjà vous voici nets et purifiés  

grâce à la parole que je vous ai dite :  

Demeurez en moi,  

comme moi en vous.  

De même que le sarment ne peut pas porter du fruit par lui-même  

s’il ne demeure pas sur la vigne,  

de même vous non plus,  

si vous ne demeurez pas en moi.  

Moi, je suis la vigne  

et vous, les sarments.  

Celui qui demeure en moi et en qui je demeure,  

celui-là donne beaucoup de fruit,  

car, en dehors de moi,  

vous ne pouvez rien faire.  

Si quelqu’un ne demeure pas en moi,  

il est comme un sarment qu’on a jeté dehors,  

et qui se dessèche.  

Les sarments secs,  

on les ramasse,  

on les jette au feu,  

et ils brûlent.  

Si vous demeurez en moi,  

et que mes paroles demeurent en vous,  

demandez tout ce que vous voudrez,  

et vous l’obtiendrez.  

Ce qui fait la gloire de mon Père,  

c’est que vous donniez beaucoup de fruit :  

ainsi, vous serez pour moi des disciples. »   



 

 

Credo.  

Prière sur les offrandes 

Accueille, Seigneur, ce sacrifice de louange,  

et fais qu’en imitant Saint Philippe Néri,  

nous soyons toujours joyeux de donner notre vie  

pour la gloire de ton nom et au service de nos frères.  

Par Jésus.  

Préface  

Ineffabili caritate inflamatus.  

V/ Le Seigneur soit avec vous. 

R/ Et avec votre esprit. 

V/ Elevons notre cœur. 

R/ Nous le tournons vers le Seigneur. 

V/ Rendons grâce au Seigneur notre Dieu. 

R/ Cela est juste et bon. 

Vraiment il est juste et bon,  

de te rendre grâce, toujours et en tout lieu  

à toi, Seigneur, Père saint,  

Dieu éternel et tout-puissant.  

Tu as rempli de grâce Saint Philippe,  

et tu l’as enflammé du feu de ton amour.  

Animé d’une ardente charité et pour le bien des âmes,  

il a fondé la (ou notre) Congrégation de l’Oratoire  

et il a accompli lui-même ce qu’il demandait aux autres.  

Tandis que nous célébrons dans la joie sa fête (sa 

mémoire),  

tu nous invites à l’imitation de sa vie ;  

par les exemples de sa vie tu nous instruis,  

par son intercession tu nous protèges.  

Et nous, unis aux Anges et aux Saints,  

nous chantons sans cesse l’hymne de ta gloire :  

Saint ! ...  

Antienne de communion.     (Ps 83, 3b).  

Mon cœur et ma chair sont un cri vers le Dieu vivant  

(T. P. Alléluia).  



 

 

Ou  

       (Jn 15, 9).  

Comme le Père m’a aimé, moi aussi je vous ai aimés,  

dit le Seigneur ;  

demeurez dans mon amour.  

(T. P. Alléluia).  

Prière après la communion  

O Seigneur, toi qui nous a fait goûter la joie de ta table,  

fais qu’à l’exemple de Saint Philippe Néri (notre père),  

nous ayons toujours faim et soif de toi,  

qui est la vraie vie.  

Par le Christ.  



 

 

AOÛT  

30 août  

Bienheureux JEAN JUVÉNAL ANCINA, évêque  
Mémoire.  

Jean Juvénal Ancina, de Fossano, ayant accompli ses études 

scolaires à Pavie, obtint le diplôme de médecine à Turin et il 

enseigna dans l’université de cette ville. Mû par une inspiration 

céleste, il se rendit à Rome où il commença à suivre les 

exercices de l’Oratoire et il se donna avec assiduité à l’étude de 

la théologie et de la Sainte Écriture. Accueilli dans la 

Congrégation de l’Oratoire, il devint prêtre à plus de trente 

deux ans.  

Sur la demande de Saint Philippe, il partit pour Naples avec 

d’autres compagnons, où il promut grandement les exercices de 

l’Oratoire. Sur son conseil, le peuple napolitain érigea en 

l’honneur de son saint Patron Janvier la splendide chapelle, 

dite du Trésor.  

Contre sa volonté, il fut désigné évêque de Saluzzo par le 

Pape Clément VIII ; là, il s’efforça surtout de restaurer la 

discipline ecclésiastique qui avait décliné ;  par sa piété, son 

enseignement et sa charité, beaucoup changèrent de vie.  

Il mourut sereinement le 30 août 1604, à cinquante neuf ans. 

Il fut placé au nombre des Bienheureux par le Pape Léon XIII 

en 1890.  

Antienne       (Jr 3, 15).  

Je vous donnerai des pasteurs selon mon cœur,  

ils vous conduiront avec sagesse et plein de succès.  

Collecte  

O Seigneur notre Dieu  

qui dans le Bienheureux Jean Giovenale Ancina, 

évêque,  

as formé un éminent prédicateur de ta parole  

et un pasteur d’un zèle exemplaire,  

donne-nous, par son intercession,  

de garder la foi qu’il a transmise par son enseignement  

et de suivre le chemin qu’il a tracé par son exemple.  

Par Jésus-Christ. 

Lectures à la férie ou au commun des pasteurs.  



 

 

Prière sur les offrandes  

Seigneur, regarde avec bienveillance ces offrandes,  

afin que ces dons que nous te présentons  

en ce jour où nous fêtons le Bienheureux Jean Juvénal  

te soient agréables  

et servent à notre salut.  

Par Jésus. 

Antienne de communion.    (Jn 10, 11).  

Le bon pasteur donne sa vie pour ses brebis.  

Prière après la communion 

Réveille, Seigneur, nos cœurs  

par ce feu de charité  

qui brûlait le Bienheureux Jean Giovenale Ancina  

après nous être nourris de la nourriture céleste.  

Par Jésus.  



 

 

 

OCTOBRE  

5 octobre 

Saint LUIGI SCROSOPPI, prêtre  
Mémoire.  

Né à Udine le 4 août 1804, Louis Scrosoppi devint prêtre en 

1827 et aussitôt il se donna à l’activité caritative pour les 

petites filles abandonnées et privées de soin, accueillies dans la 

« Maison des abandonnées » de sa ville natale. Pour donner 

stabilité à cette institution, il fonda la Congrégation des Sœurs 

de la Providence, la plaçant sous la protection de Saint Gaétan. 

En 1846, il entra dans la Congrégation de l’Oratoire d’Udine ; 

pour lui redonner vie, il vendit aussi les biens reçus de sa 

famille. En 1866, l’Oratoire fut supprimé par le gouvernement 

italien ; le Père Louis resta dans son cœur un vrai disciple de 

Saint Philippe, tout brûlé d’amour pour le Christ et ses frères, 

organisant avec les Religieuses de très nombreuses œuvres 

d’assistance. Il mourut à l’âge de quatre-vingts ans. Béatifié en 

1981, il fut canonisé par Jean Paul II le 10 juin 2001.  

Au commun des pasteurs : pour les missionnaires.  

Collecte  

Ô Seigneur, toi qui as enflammé le cœur de Saint 

Louis, prêtre,  

en le rendant un véritable modèle de charité travaillant 

pour l’humanité souffrante,  

donne-nous, par son intercession,  

d’aimer nos frères avec un cœur sincère  

et de chercher chaque jour  

le règne de Dieu et sa justice.  

Par Jésus-Christ. 

Lectures à la férie ou au commun des pasteurs.  



 

 

 

9 octobre  
Bienheureux JOHN-HENRY NEWMAN, prêtre. 

Mémoire facultative 

Né à Londres en 1801, il a rempli pendant plus de vingt 

ans la fonction de pasteur anglican et de fellow au Collège 

d'Oriel à Oxford.  

Après avoir approfondi de toutes ses forces sa 

connaissance de l'histoire de l'Église primitive, il fut attiré peu à 

peu par la foi catholique et fut reçu en 1845 « dans l'unique 

bergerie du Sauveur », comme il le dit lui-même. Élevé au 

sacerdoce catholique en 1847, il fonda l'Oratoire de saint 

Philippe Néri en Angleterre.  

Avec beaucoup d'efficacité, il écrivit de nombreux 

ouvrages sur des sujets très variés. Loué en tant que pasteur 

humble et ardent, qui a largement donné de l'éclat à l'Église par 

sa clarté intellectuelle, il fut créé Cardinal en 1879 par le pape 

Léon XIII.  

Il est mort à Birmingham le 11 août 1890.  

Au commun des pasteurs : pour un prêtre.  

Collecte  

Dieu, qui as accordé au Bienheureux John Henry, ton prêtre, qui 

suivait ta douce lumière, de trouver la paix dans ton Église,  

accorde nous favorablement par son intercession et son exemple 

d'être conduits à travers les ombres et les images jusqu'à la 

plénitude de ta vérité.  

Par Jésus-Christ. 

 

 



 

 

DÉCEMBRE  

15 décembre  

Bienheureux ANTONIO GRASSI, prêtre  
Mémoire facultative. 

Antoine Grassi, né à Fermo, d’une famille noble, entra à 

seize ans dans la Congrégation de l’Oratoire instituée peu de 

temps auparavant dans sa ville. Observant parfaitement les 

règles de la vie commune, il se distingua par son obéissance, sa 

mansuétude et son affabilité. Il obtint de très bons résultats en 

philosophie et en théologie, et il sut unir ses connaissances avec 

son  humilité. Brûlant d’un très grand amour pour la Vierge 

Marie, il se rendait souvent en pèlerinage à la Sainte Maison de 

Lorette. Contre sa volonté, il fut élu plusieurs fois prévôt de 

l’Oratoire de Fermo, apprécié de tous parce qu’il agissait 

toujours avec une très grande charité, prudence et générosité. Il 

travailla énormément à la beauté de la maison de Dieu et à la 

dignité des cérémonies.  

Il fut appelé « Ange de paix » parce qu’il régla 

d’innombrables conflits. Il lui fut toujours agréable de rendre 

forts ceux qui étaient faibles dans la foi, d’instruire ceux qui 

avaient peu d’instruction, de visiter les prisonniers, de remettre 

sur le droit chemin les marginaux, d’attirer à la pratique de la 

foi l’âme des enfants et des jeunes. Il passait des jours et des 

nuits auprès des malades, oubliant ses fatigues et le sommeil, et 

chaque jour il passait plusieurs heures à confesser les fidèles. Il 

s’endormit dans le Seigneur à quatre-vingts ans, le 13 décembre 

1671. Le Pape Léon XIII l’inscrivit dans le livre des 

Bienheureux pendant l’Année Sainte 1900.  

Antienne       (Mal 2, 6).  

L’enseignement de la vérité se trouvait sur sa bouche  

et l’iniquité ne se trouvait pas sur ses lèvres ;  

dans l’intégrité et la droiture il marchait avec moi ;  

il en faisait revenir beaucoup de l’iniquité.  

Collecte  

Écoute, Seigneur, notre prière,  

et suscite dans ton Église l’esprit  

qui animait constamment le Bienheureux Antoine 

Grassi, prêtre,  

pour travailler à l’unité dans ton Église  

et à la beauté de ta maison.  

Par Jésus-Christ.  



 

 

Lectures à la férie ou au commun des pasteurs.  

Prière sur les offrandes  

Accueille, Seigneur, les offrandes que nous apportons à 

ton autel  

en faisant mémoire du Bienheureux Antoine,  

et accorde à ton peuple les dons de l’unité et de la paix.  

Par Jésus.  

Antienne de communion.    (Jn 15, 13).  

Il n’y a pas de plus grand amour  

que de donner sa vie pour ses amis.  

Prière après la communion  

Seigneur notre Dieu, que le sacrement que nous avons reçu  

en faisant mémoire du Bienheureux Antoine  

renouvelle nos esprits et nos cœurs  

pour que nous puissions communier à ta vie immortelle.  

Par Jésus.  



 

 

MESSES VOTIVES  

Messe votive  

DE LA BIENHEUREUSE VIERGE MARIE MÈRE DE L’ORATOIRE.  

Antienne       (cf. Is 56, 7).  

Je les conduirai à ma montagne sainte.  

Je les rendrai heureux dans ma maison de prière  

(T. P. Alléluia).  

Ou  

       (cf. Ac 1, 14).  

D’un seul cœur, les disciples participaient fidèlement à la prière 

avec Marie, mère de Jésus.  

(T. P. Alléluia).  

Collecte  

Dieu notre Père qui nous a appelés dans l’Oratoire et 

rassemblés dans l’unité,  

accorde-nous, par l’intercession de Marie, notre Mère,  

de demeurer toujours unis au Christ, la vraie vigne, 

et de porter dans l’Église des fruits abondants.  

Par Jésus.  

Ou  

Dieu notre Père, aux Apôtres réunis au Cénacle  

avec Marie, Mère de Jésus,  

tu as fais le don de l’Esprit Saint ;  

accorde-nous, rassemblés dans l’Oratoire,  

de te servir fidèlement avec son soutien maternel,  

pour répandre en paroles et en actes la gloire de ton 

nom.  

Par Jésus.  



 

 

Première lecture         (Ac 1, 12-14 ; 2, 1-4)  

Lecture du livre des Actes des Apôtres.  

Ils participaient fidèlement à la prière avec Marie mère de Jésus.  

Comme Jésus était monté au ciel, les apôtres retournèrent du mont des 

Oliviers à Jérusalem, qui n’est pas loin. (La distance ne dépasse pas ce qui est 

permis le jour du sabbat).  

Arrivés dans la ville, ils montèrent à l’étage de la maison ; c’est là qu’ils se 

tenaient tous : Pierre, Jean, Jacques et André, Philippe et Thomas, Barthélemy et 

Matthieu, Jacques fils d’Alphée, Simon le Zélote, et Jude fils de Jacques. D’un 

seul cœur, ils participaient fidèlement à la prière avec quelques femmes don 

Marie, mère de Jésus, et avec ses frères.  

Quand arriva la Pentecôte (le cinquantième jour après Pâques), ils se 

trouvaient réunis tous ensemble. Soudain il vint du ciel un bruit pareil à celui 

d’un violent coup de vent ; toute la maison où ils se tenaient en fut remplie. Et 

ils virent apparaître comme une sorte de feu qui se partageait en langues et qui 

se posa sur chacun d’eux. Alors ils furent tous remplis de l’Esprit Saint : ils se 

mirent à parler en d’autres langues, et chacun s’exprimait selon le don de 

l’Esprit.  

Psaume           Psaume 86.  

R/ Pour ta gloire on parle de toi, ville de Dieu !  

Elle est fondée sur les montagnes saintes.  

Le Seigneur aime les portes de Sion  

plus que toutes les demeures de Jacob.  

Pour ta gloire on parle de toi, ville de Dieu !  

De Sion on dit : « En elle, tout homme est né ;   

C’est lui le Très-Haut qui la maintient. »  

Au registre des peuples, le Seigneur écrit : « Chacun est né là-bas. »  

Tous ensemble ils dansent, et ils chantent ;  

« En toi, toutes nos sources ! »  

Autre lecture au choix (en dehors du Temps pascal)    (Sir 24, 23-31)  

Lecture du livre de l’Ecclésiastique.  

Mon souvenir durera de génération en génération 

Je suis comme une vigne, je produis des germes de grâce,  

et mes fleurs donnent des fruits de gloire et de rectitude.  

Je suis la mère du bel amour et de la crainte,  

de la connaissance et de la sainte espérance.  



 

 

En moi se trouve la grâce pour toute voie et vérité,  

en moi toute espérance de vie et de vertu.  

Approchez-vous tous de moi, vous qui me désirez  

et buvez de mes fruits.  

Parce que mon enseignement est plus doux que le miel,  

et me posséder est plus doux qu’un rayon de miel.  

Mon souvenir durera de génération en génération.  

Ceux qui se nourriront de moi auront encore faim ;  

et ceux qui me boiront auront encore soif.  

Qui m’écoute ne sera pas déçu ;  

et qui accomplit mes œuvres ne péchera pas.  

Qui me rend honneur aura la vie éternelle.  

Psaume           Lc 1.  

R/ Mon âme exulte en mon Dieu.  

Mon âme exalte le Seigneur,  

exulte mon esprit en Dieu, mon Sauveur !  

Il s’est penché sur son humble servante ;  

désormais, tous les âges me diront bienheureuse.  

Le Puissant fit pour moi des merveilles ;  

Saint est son nom !  

Son amour s’étend d’âge en âge  

sur ceux qui le craignent.  

Il comble de biens les affamés,  

renvoie les riches les mains vides.  

Il relève Israël, son serviteur,  

il se souvient de son amour.  

Alléluia. Alléluia. Heureuse es-tu, Vierge Marie, qui retiens la parole de 

Dieu et la médite en ton cœur. Alléluia.  

+ Evangile de Jésus Christ selon Saint Luc.     8, 19-21.  

Ma mère et mes frères, ce sont ceux qui entendent la parole de Dieu et qui la mettent en pratique.  

En ce temps là, sa mère et ses frères vinrent trouver Jésus, mais ils ne 

pouvaient pas arriver jusqu’à lui à cause de la foule. On le fit savoir à Jésus : 

« Ta mère et tes frères sont là dehors, qui veulent te voir. » Il leur répondit : 

« Ma mère et mes frères, ce sont ceux qui entendent la parole de Dieu, et qui la 

mettent en pratique. »  



 

 

Prière sur les offrandes 

Accueille nos dons, Dieu notre Père,  

et fais qu’à l’exemple de la Bienheureuse Vierge Marie,  

Mère de l’Oratoire,  

illuminés par ton Esprit,  

nous adhérions de toute notre âme au Christ ton Fils,  

de telle sorte de ne vivre que pour Lui  

en cherchant à Lui plaire.  

Lui qui vit et règne.  

Antienne de communion.     (cf. Ps 127, 3).  

Dans ta maison,  

tes fils seront comme des plants d’olivier  

autour de la table  

(T. P. Alléluia).  

Ou  

       (cf. Ac 2, 42).  

Les disciples étaient fidèles à écouter l’enseignement des 

Apôtres et à vivre la communion fraternelle,  

à rompre le pain et à participer aux prières.  

(T. P. Alléluia).  

Prière après la communion 

O Seigneur notre Dieu qui nous as rendus participants 

de ce repas sacré 

dans la glorieuse mémoire de Marie,  

Mère de l’Oratoire,  

fais que notre Congrégation persévère dans ta volonté  

et au service de ses frères.  

Par Jésus.  



 

 

Messe votive  

DE NOTRE PÈRE SAINT PHILIPPE NÉRI.  

Antienne       (Ps 106, 8).  

Qu’ils rendent grâce au Seigneur de son amour,  

de ses merveilles pour les hommes.  

(T. P. Alléluia).  

Ou  

       (Ps 79, 15-16).  

Du haut du ciel regarde et vois : visite cette vigne ;  

protège-là, celle qu’a plantée ta main puissante.  

(T. P. Alléluia).  

Collecte  

O Seigneur notre Dieu qui es la résurrection et la vie, 

donne-nous, par l’intercession de Saint Philippe, 

que, morts au péché, nous vivions pour ta justice. 

Par Jésus-Christ. 

Ou  

O Seigneur notre Dieu, 

qui pour le salut des âmes 

as enflammé du feu de ton amour Saint Philippe Néri, 

et l’as enrichi des merveilleux dons de ta grâce, 

accorde-nous, vraiment repentis de nos péchés, 

d’être libérés par son intercession 

de tout danger pour l’âme et le corps 

afin d’atteindre ainsi la récompense de la vie éternelle.  

Par Jésus-Christ. 

Lectures comme à la Messe de la Solennité (26 mai) ou lectures suivantes.  

 



 

 

Première lecture          (2 R 4, 25-38)  

Lecture du second livre des Rois.  

Reprends ton fils.  

En ces jours la femme de Shunem se mit en route et alla vers l’homme de 

Dieu, au Mont Carmel. Lorsque l’homme de Dieu la vit de loin, il dit à son 

serviteur Géhazi : « Voici cette bonne shunamite. Maintenant, cours à sa 

rencontre et demande-lui : vas-tu bien ? Ton mari va-t-il bien ? Ton enfant va-t-

il bien ? ». Elle répondit « Bien ».  

Quand elle rejoignit l’homme de Dieu sur la montagne, elle saisit ses pieds. 

Géhazi s’approcha pour la repousser, mais l’homme de Dieu lui dit : « Laisse-la, 

car son âme est dans l’amertume ; LE SEIGNEUR me l’a caché, il ne m’a rien 

annoncé ». Elle dit : « Avais-je demandé un fils à Monseigneur ? Ne t’avais-je 

pas dit de ne pas me leurrer ? ». 

Élisée dit à Géhazi : « Ceins tes reins, prends ton bâton en main et va ! Si tu 

rencontres quelqu’un, tu ne le salueras pas, et si quelqu’un te salue, tu ne lui 

répondras pas. Tu étendras mon bâton au-dessus de l’enfant ». Mais la mère de 

l’enfant dit : « Aussi vrai que LE SEIGNEUR est vivant et que tu vis toi-même, je 

ne te quitterai pas » ! Alors il se leva et la suivit. Géhazi les avait précédés et il 

avait étendu le bâton au-dessus de l’enfant, mais il n’y eut ni voix ni réaction. Il 

revint au-devant d’Élisée et lui rapporta ceci : « l’enfant ne s’est pas réveillé ». 

Quand Élisée arriva dans la maison, il trouva l'enfant mort, étendu sur le lit. 

Il entra, ferma la porte pour être seul avec lui, et il se mit à prier le Seigneur. 

Il monta sur le lit, se coucha sur l'enfant, mit sa bouche sur sa bouche, ses yeux 

sur ses yeux et ses mains sur ses mains. Il resta étendu sur lui, et le corps de 

l'enfant se réchauffa.  

Le prophète se releva et marcha de long en large dans la chambre, il 

remonta sur le lit et se recoucha sur l'enfant. Celui-ci éternua sept fois, et ouvrit 

les yeux.  

Élisée appela son serviteur et lui dit : « Fais venir sa mère. » Lorsqu'elle 

arriva auprès de lui, Élisée lui dit : « Reprends ton fils. »  

Elle entra, tomba à ses pieds et se prosterna jusqu'à terre. Elle reprit son fils 

et sortit. 

Psaume           Psaume 104.  

R/ Joie pour les cœurs qui cherchent Dieu !  

Rendez grâce au Seigneur, proclamez son nom,  

annoncez parmi les peuples ses hauts faits ;  

chantez et jouez pour lui,  

redites sans fin ses merveilles.  



 

 

Glorifiez-vous de son  nom très saint :  

joie pour les cœurs qui cherchent Dieu !  

Cherchez le Seigneur et sa puissance,  

recherchez sans trêve sa face.  

Souvenez-vous des merveilles qu’il a faites,  

de ses prodiges, des jugements qu’il prononça,  

vous, la race d’Abraham son serviteur,  

les fils de Jacob, qu’il a choisis.  

Pendant le Temps pascal  

Première lecture          (Ap 19, 1. 5-9a)  

Lecture du livre de l’Apocalypse de saint Jean.  

Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau !  

Moi, Jean, j’ai entendu dans le ciel comme une voix puissante, celle d’une 

foule immense qui proclamait :  

« Alléluia !  

C’est à notre Dieu qu’appartiennent  

le salut, la gloire et la puissance. »  

Et du Trône venait une voix qui disait :  

« Chantez les louanges de notre Dieu,  

vous tous qui le servez et le craignez,  

des plus petits aux plus grands. »  

Alors j’entendis comme la voix d’une foule immense,  

comme la voix des océans,  

ou celle de violents coups de tonnerre.  

Elle proclamait :  

« Alléluia !  

Le Seigneur notre Dieu a pris possession de sa royauté,  

lui le Tout-Puissant.  

Soyons dans la joie, exultons, rendons-lui gloire,  

car voici les noces de l’Agneau.  

Son épouse a revêtu ses parures,  

Dieu lui a donné un vêtement en fin tissu de lin,  

pur et resplendissant,  

qui est la sainteté des justes. »  

Un ange me dit alors :  

« Ecris ceci :  

Heureux les invités au repas  

des noces de l’Agneau ! »  



 

 

Psaume            Ps 33.  

R/ Bénis sois Dieu, joie de ses saints.  

Ou : Alléluia, alléluia, alléluia.  

Je bénirai le Seigneur en tout temps,  

sa louange sans cesse à mes lèvres.  

Je me glorifierai dans le Seigneur :  

que les pauvres m’entendent et soient en fête !  

Magnifiez avec moi le Seigneur,  

exaltons tous ensemble son nom.  

Je cherche le Seigneur, il me répond :  

de toutes mes frayeurs, il me délivre.  

Qui regarde vers lui resplendira,  

sans ombre ni trouble au visage.  

Un pauvre crie ; le Seigneur entend :  

il le sauve de toutes ses angoisses.  

L’ange du Seigneur campe à l’entour  

pour libérer ceux qui le craignent,  

Goûtez et voyez : le Seigneur est bon !  

Heureux qui trouve en lui son refuge !  

Saints du Seigneur, adorez-le :  

rien ne manque à ceux qui le craignent.  

Des riches ont tout perdu, ils ont faim ;  

qui cherchent le Seigneur ne manquera d’aucun bien.  



 

 

Alléluia. Alléluia. Tes paroles, Seigneur, sont l’Esprit et la vie : tu as les 

paroles de la vie éternelle. Alléluia.  

+ Evangile de Jésus Christ selon Saint Luc.     7, 11-17.  

Jeune homme, je te l’ordonne, lève-toi !  

En ce temps là, Jésus se rendait dans la ville appelée Naïm. Ses disciples 

faisaient route avec lui, ainsi qu’une grande foule. Il arriva près de la porte de la 

ville au moment où l’on transportait un mort pour l’enterrer : c’était un fils 

unique et sa mère était veuve. Une foule considérable accompagnait cette femme.  

En la voyant, le Seigneur fut saisi de pitié pour elle, et lui dit : « Ne pleure 

pas. » Il s’avança et toucha la civière : les porteurs s’arrêtèrent, et Jésus dit : 

« Jeune homme, je te l’ordonne, lève-toi. » Alors le mort se redressa, s’assit et 

se mit à parler. Et Jésus le rendit à sa mère.  

La crainte s’empara de tous, et ils rendaient gloire à Dieu : « Un grand 

prophète s’est levé parmi nous, et Dieu a visité son peuple. » Et cette parole se 

répandit dans toute la Judée et dans les pays voisins.  



 

 

Prière sur les offrandes 

Accueille, Seigneur, nos offrandes,  

pour que, par l’intercession de Saint Philippe notre 

père,  

nous mourrions aux flatteries du monde  

et que notre vie soit cachée en toi dans le Christ.  

Lui qui vit et règne.  

Antienne de communion.     (Ps 114, 7).  

Retrouve ton repos, mon âme,  

car le Seigneur t’a fait du bien  

(T. P. Alléluia).  

Ou  

       (cf. Ps 67, 4).  

Les justes sont en fête, ils exultent devant la face de Dieu  

ils dansent de joie.  

(T. P. Alléluia).  

Prière après la communion  

Seigneur notre Dieu, nourris de l’unique pain,  

fais que nous vivions toujours dans le Christ  

qui est la voie, la vérité et la vie,  

et donne-nous, par les mérites de Saint Philippe,  

d’être une seule chose en toi.  

Par Jésus-Christ. 



 

 

MESSES POUR CIRCONSTANCES VARIÉES  

Messe  

POUR LES MEMBRES DE LA CONGRÉGATION.  

Antienne       (Ps 36,3-4).  

Fais confiance au Seigneur, agis bien,  

habite la terre et reste fidèle.   

Mets ta joie dans le Seigneur :  

il comblera les désirs de ton cœur  

(T. P. Alléluia).  

Collecte  

Seigneur notre Dieu qui inspires et achèves tout désir sain,  

guide ton peuple sur le chemin du salut éternel,  

et fais que tes fils,  

dévoués totalement à toi dans la Congrégation de 

l’Oratoire,  

pour suivre le Christ dans un esprit de joie et l’humilité 

de cœur,  

te servent, toi notre Père, avec une totale fidélité,  

ainsi que la communauté des frères.  

Par Jésus-Christ. 

Prière sur les offrandes 

Accueille, Seigneur, nos offrandes  

et sanctifie tes fils que tu as réunis en ton nom,  

pour que, s’offrant à toi en sacrifice de louange,  

ils accomplissent dans ton Église un service pur et 

généreux.  

Par Jésus-Christ. 

Antienne de communion.    (cf. Lc 1, 74-75).  

Il nous rassemble dans l’amour du Christ  

afin que nous le servions dans la justice et la sainteté  

en sa présence tout au long de nos jours  

(T. P. Alléluia).  



 

 

Ou  

      (cf. Col 3, 14-15).  

Par-dessus tout cela, qu’il y ait l’amour ;  

c’est lui qui fait l’unité dans la perfection.  

Et que, dans vos cœurs, règne la paix du Christ  

à la quelle vous avez été appelés pour former en lui un seul 

corps.  

(T. P. Alléluia).  

Prière après la communion  

Seigneur notre Dieu qui, à la table d’un même pain,  

as accueilli tous tes fils, réunis dans ton amour,  

fais qu’ils soient tous solidaires entre eux  

pour accomplir les œuvres de charité et de bien,  

pour que par une vie sainte  

ils rendent un témoignage efficace au Christ Seigneur.  

Lui qui vit et règne. 



 

 

Messe  

POUR LES VOCATION À LA VIE ORATORIENNE.  

Antienne       (Ps 33, 12).  

Venez, mes fils, écoutez-moi,  

que je vous enseigne la crainte du Seigneur.  

(T. P. Alléluia).  

Collecte  

Regarde avec bonté ta famille, Seigneur, 

et rends-la féconde de nouveaux fils ; 

fais qu’elle atteigne l’idéal de la parfaite charité 

et qu’elle collabore généreusement au salut de ses frères. 

Par Jésus. 

Première lecture         (Ga 5, 13-14 ; 16-25)  

Lecture de la lettre de saint Paul Apôtre aux Galates.  

Or vous, vous avez été appelés à la liberté.  

Frères, vous avez été appelés à la liberté. Mais que cette liberté ne soit pas 

un prétexte pour satisfaire votre égoïsme ; au contraire, mettez-vous, par amour, 

au service les uns des autres. Car toutes la Loi atteint sa perfection dans un seul 

commandement, et le voici :  

Tu aimeras ton prochain comme toi-même.  

Je vous le dit : vivez sous la conduite de l’Esprit de Dieu ; alors vous 

n’obéirez pas aux tendances égoïstes de la chair. Car les tendances de la chair 

s’opposent à l’esprit, et les tendances de l’esprit s’opposent à la chair. En effet, 

il y a là un affrontement qui vous empêche de faire ce que vous voudriez. Mais 

en vous laissant conduire par l’Esprit, vous n’êtes plus sujets de la Loi.  

On sait bien à quelles actions mène la chair : débauche, impureté, obscénité, 

idolâtrie, sorcellerie, haines, querelles, jalousie, colère, envie, divisions, 

sectarisme, rivalités, beuveries, gloutonnerie et autres choses du même genre. Je 

vous préviens, comme je l’ai déjà fait : ceux qui agissent de cette manière ne 

recevront pas en héritage le royaume de Dieu.  

Mais voici ce que produit l’Esprit : amour, joie, paix, patience, bonté, 

bienveillance, foi, humilité et maîtrise de soi. Face à tout cela, il n’y a plus de loi 

qui tienne. Ceux qui sont au Christ Jésus ont crucifié en eux la chair, avec ses 

passions et ses tendances égoïstes. Puisque l’Esprit nous fait vivre, laissons-nous 

conduire par l’Esprit.  



 

 

Psaume           Psaume 99.  

R/ Servez le Seigneur dans l’allégresse.  

Acclamez le Seigneur, terre entière,  

servez le Seigneur dans l’allégresse,  

venez à lui avec des chants de joie !  

Reconnaissez que le Seigneur est Dieu :  

il nous a faits, et nous sommes à lui,  

nous son peuple son troupeau.  

Venez dans sa maison lui rendre grâce,  

dans sa demeure chanter ses louanges ;  

rendez-lui grâce et bénissez son nom !  

Oui, le Seigneur est bon,  

éternel est son amour,  

sa fidélité demeure d’âge en âge.  

Alléluia. Alléluia. Mon commandement le voici : Aimez-vous les uns les 

autres comme je vous ai aimés (T. P. alléluia). Alléluia.  

+ Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean.     15, 9-17.  

Ce n’est pas vous qui m’avez choisi, mais c’est moi qui vous ai choisis.  

En ce temps là, Jésus dit à ses disciples : « Comme le Père m’a aimé, moi 

aussi je vous ai aimés. Demeurez dans mon amour. Si vous êtes fidèles à mes 

commandements, vous demeurerez dans mon amour, comme moi, j’ai gardé 

fidèlement les commandements de mon Père, et je demeure dans son amour. Je 

vous ai dit cela pour que ma joie soit en, vous, et que vous soyez comblés de 

joie.  

Mon commandement, le voici : Aimez-vous les uns les autres comme je 

vous ai aimés. Il n’y a pas de plus grand amour que de donner se vie pour ses 

amis. Vous êtes mes amis si vous faites ce que je vous commande. Je ne vous 

appelle plus serviteurs, car le serviteur ignore ce que veut faire son maître ; 

maintenant, je vous appelle mes amis, car tout ce que j’ai appris de mon Père, je 

vous l’ai fait connaître.  

Ce n’est pas vous qui m’avez choisi, c’est moi qui vous ai choisis et établis 

afin que vous partiez, que vous donniez du fruit, et que votre fruit demeure. 

Alors, tout ce que vous demanderez au Père en mon nom, il vous l’accordera. Ce 

que je vous commande, c’est de vous aimer les uns les autres.  



 

 

Prière sur les offrandes 

Accueille Seigneur les dons que t’offre ton Église, 

et donne à tes enfants  

qui se proposent de suivre ton Fils dans la vie 

apostolique  

de te servir avec liberté d’esprit  

dans la joie de la communion fraternelle.  

Par Jésus. 

Antienne de communion.     (Ps 132, 1).  

Oui, il est bon, il est doux pour des frères 

de vivre ensemble et d’être unis  

(T. P. Alléluia).  

Ou  

       (I Jn 3, 16).  

Voici à quoi nous avons reconnu l’amour :  

lui, Jésus, a donné sa vie pour nous.  

Nous aussi, nous devons donner notre vie pour nos frères.  

(T. P. Alléluia).  

Prière après la communion 

Par cette communion à ton sacrifice, Seigneur,  

donne-nous un service persévérant dans ta volonté,  

pour que nous cherchions de toutes nos forces  

le règne de Dieu et sa justice  

et puissions témoigner au monde de ton amour.  

Par Jésus.  


